
De la mort à la vie….. 

La vague de dispersion du virus 
venue de Chine s’est abattue 
sur notre pays comme les dé-
ferlantes de nos côtes en pé-
riode de tempête. On l’avait 
vue venir sans y croire, puis les 
premiers cas se sont confirmés 
parmi nous. L’un de mes amis 
est à l’article de la mort et 
d’autres connaissances person-
nelles sont actuellement sous 
respirateur. 

Chaque jour, je ne peux m’em-
pêcher de m’auto-observer. 
Une quinte de toux, un encom-
brement du nez, une douleur 
au ventre ou dans la poitrine… 
Et c’est à chaque fois l’an-
goisse : ne serait-ce pas le signe 
de la maladie ? Ça aujourd’hui, 
l’hospitalisation demain et la 
mort après-demain ! Mon an-
goisse est obsessionnelle.  Et 
les médias ne font pas beau-
coup d’efforts pour nous rassu-
rer. Pour un peu, on se culpabi-
liserait d’être encore en vie ! 

Et je m’interroge : d’où me 
vient cette inquiétude ? Je passe 
mon temps à prêcher la victoire 
de la vie sur la mort, à affirmer 
que je me rapproche joyeuse-
ment de mon éternité. Et voici 
que, l’hypothèse se faisant plus 
probable, je me prends à trem-
bler… 

La peur de la mort est inscrite 
dans nos gènes. L’homme nait 
pour mourir. Inéluctablement. 

Certains en ont peur et 
d’autres pas. Je me souviens 
d’avoir entendu dire que 
chaque fois que nous nous 
endormons, nous faisons 
l’expérience d’une « petite 
mort ». D’autres redoutent 
de souffrir avant de mourir. 

Souffrance et mort ont été 
les expériences du Christ 
dans sa pâque. Il les a affron-
tées avec courage et non sans 
angoisses. 

Faire face ! Cependant, le 
Covid-19 nous a rappelé que 
nous ne sommes pas les 
maîtres de notre vie et il nous 
pousse à des élans perma-
nents d’abandon dans la 
main de Dieu. Difficile ! 
Nous avons tellement appris 
à tout contrôler que s’aban-
donner à la Providence… 
« Le voisin peut-être, celui 
qui vient de tomber malade 
et ferait mieux de s’en re-
mettre à Dieu, mais pas 
moi ! » 

Et puis, il y a cette question : 
ce virus n’est-il pas une sorte 
de mise en garde de la part 
de Dieu ? Je résiste à penser 
que Dieu choisisse « faire du 
mal pour faire du bien ». Ce-
pendant, je me pose la ques-
tion de ma responsabilité 
personnelle ou collective 
dans la mauvaise marche du 
monde. C’est une invitation 
urgente à me convertir. Pas 
seulement par peur de la 

« vengeance de Dieu », 
mais surtout par cons-
cience de l’amour du 
Christ qui a donné sa vie 
pour moi, pour toi, et il 
attend en retour un élan 
renouvelé de foi et 
d’amour. Là où le péché 
abonde (le virus), la grâce 
surabonde (la grâce de 
conversion). 

Pas seulement sous la me-
nace temporaire de la 
mort. Celle-ci a déjà été 
vaincue par le Christ — 
comme le sera le virus par 
les vaccins. Mais tous les 
jours de ma vie. Savez-
vous que la foule qui s’est 
réjouie du « Roi », le jour 
des rameaux, comptait de 
nombreuses personnes que 
Jésus avait guéries ou sau-
vées ? Savez-vous que cer-
tains d’entre eux ont 
compté parmi ses accusa-
teurs, trois jours plus tard ? 
Rien n’est jamais acquis. Je 
vais essayer de ne pas relâ-
cher mon effort…  

Avec la grâce de Dieu. 
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Et maintenant, prions ensemble, 
même à distance, même confinés 
! C'est la force de l'Esprit !  



Nous vous suggérons… 

Pour toute la semaine Sainte : de mettre en valeur une 
croix dans la maison, avec une nappe, une bougie ou un bou-
quet de fleurs, une bible ouverte… Un lieu qui nous rappelle 
le mystère du Christ mort et ressuscité pour que nous ayons 
la Vie. 

Une semaine où, dans l’esprit de communion que rappelle 
spécialement le Jeudi Saint, il est recommandé de prendre 
souci de proches, de voisins qui n’ont pas internet… Les 
aider en transmettant les infos pour célébrer la semaine 
sainte (site de radio fidélité ou site du Diocèse de Nantes). 
N’oublions pas qu’on peut aussi être très entouré et cepen-
dant, au-delà des apparences, se sentir très seul… 

Familles : 

Des propositions sont faites conjointement aux enfants. 
Veillez à les coordonner avec les démarches proposées 
aux adultes. 

Méditation de la Parole. : 

Si, pour diverses raisons, il ne vous est pas possible de 
vous unir par la radio ou internet aux célébrations diocé-
saines, il est possible de faire une lecture quotidienne des 
évangiles : 

 Rameaux : Passion selon Saint Matthieu, chapitres 
26 et 27. 

 Lundi Saint : Évangile de Saint Jean, ch 12, 1-11 : 
onction de Béthanie. 

 Mardi Saint : Évangile de Saint Jean, ch 13, 21-38 : 
annonce du reniement de Pierre. 

 Mercredi Saint : Évangile de Saint Matthieu, ch 26, 
14-25 : trahison de Judas. 

Semaine Sainte 
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Pour vivre la Semaine 

Sainte 

Le diocèse recom-

mande à chaque 

prêtre de célébrer seul 

l’intégralité des offices 

de la semaine Sainte, 

dans les ajustements 

qui seront donc néces-

saires pour cela. Ils 

nous porteront dans 

leur cœur et sur leurs 

mains. 

 Jeudi Saint : Évangile de Saint Jean, ch 13, 1-10 : lave-
ment des pieds. 

 Vendredi Saint : Passion selon Saint Jean, ch 18 & 19. 

 Veillée pascale : Évangile de Saint Matthieu, ch 28, 1-
10 : Apparition du ressuscité aux femmes. 

Chemin de Croix : 

Nous faisons mémoire de la passion et de la mort de Jé-
sus sur la croix. Une proposition de chemin de croix est 
faite aux enfants. Nous ajoutons une proposition destinée 
davantage aux jeunes et aux adultes. Il est de tradition de 
faire le chemin de Croix à 15h, heure de la mort du 
Christ. Ce jour est aussi un jour de jeûne et d’abstinence. 

Jour de Pâques :  

Les prêtres continueront bien sûr de célébrer à 9h et il 
sera possible de suivre la messe par les moyens 
« habituels » (France 2 ou France Culture). La tradition-
nelle chasse aux œufs sera difficile en bien des cas mais 
nous ne doutons pas de l’imagination de chacun ! 

En communion dio-

césaine à travers les 

offices célébrés à la 

Cathédrale 

Chaque grand temps 

fort de la Semaine 

Sainte sera célébré 

dans la cathédrale et 

retransmis pour les 

fidèles sur le site du 

diocèse et sur Radio-

Fidélité, avec de bons 

moyens techniques. Le 

lieu retenu – la cathé-

drale – veut symboli-

quement exprimer nos 

liens ecclésiaux qui 

subsistent malgré le 

confinement. Ces of-

fices bénéficieront du 

soutien liturgique des 

sœurs de la fraternité 

bénédictine (église 

Sainte Croix à 

Nantes), dans le res-

pect des règles de 

confinement. 

https://diocese44.fr/


Catéchèse, Premières Communions, Eveil Foi 

"Dieu, merci pour ton 

amour.  

Merci aux personnes qui 

nous aident à la préparation 

de notre première commu-

nion." 

Chloé 

(Ecole La Pierre Bleue Nozay, CM1) 
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Pour la semaine Sainte ,vous 

pouvez trouver  aussi les 

textes du jour et des proposi-

tions d'appropriation sur 

"Prions en église junior" 

sur https://www.prionsenegl

ise.fr/en-famille. 

En accès libre pendant la 

période de confinement. 

https://www.prionseneglise.fr/en-famille
https://www.prionseneglise.fr/en-famille
https://www.prionseneglise.fr/programme


Funérailles 

Communiquons 
Site paroissial : http://saintclair-saintguenole-nantes.fr.  

Madeleine GUIL-
LARD, 91 ans, à Derval, 
le mardi 31 mars.  
Claude FOUCAUD, 82 
ans, à Derval, le jeudi 02 
avril.  
Roger PEIGNÉ, 73 
ans, à Nozay, le jeudi 02 
avril. 
Stéphane LEPAROUX, 
42 ans, à Nozay, le jeudi 
02 avril. 
Roger PROVOST, 85 
ans, à Saffré, le jeudi 02 
avril.  

Messes non célébrées 
et intentions de messe  

Il va de soi que, dans le 
contexte actuel, ne pou-
vant célébrer les messes 
auxquelles des intentions 
particulières ont été atta-
chées, nous aurons à dé-
cider de leur report sur 
des messes à venir. Il 
nous reste seulement à 
décider ultérieurement de 
la manière et de la date. 
Merci pour la patience 

La célébration des funé-
railles continue d’être assu-
rée, malgré des contraintes 
drastiques imposées aux fa-
milles. Nous auront quittés 
ces derniers jours : 

que sauront nous accor-
der ceux qui les ont de-
mandées. Sachez tout de 
même que les prêtres, qui 
continuent de célébrer 
chaque jour, le font en y 
déposant chacun et cha-
cune sur la patène. 
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Coronavirus: l'Eglise de 
France met en place une 
cellule d'écoute 

A l'initiative de la Confé-
rence des évêques et de la 
Conférence des religieux et 
religieuses de France, un 
numéro vert gratuit a été 
mis en place pour les per-
sonnes confinées.  

Ce numéro national est le 
0806 700 772 pour les ca-
tholiques, gratuit et ano-
nyme, il fonctionne sept 
jours sur sept, de 8h à 22h. 
Il a pour objectif de 
mettre à disposition un 
"réseau d'écoutants". Ce 
réseau est composé de 
prêtres, diacres, religieux/
ses, ou des laïcs ayant déjà 

pratiqué l’écoute de per-
sonnes en difficulté de 
vie.  Leur premier soin est 
« d’accueillir les personnes 
au téléphone, de com-
prendre leur attente et de 
les orienter si nécessaire 
vers les structures diocé-
saines correspondant à 
leur besoin».  

 

Kit de la Semaine Sainte 2020  

La Province des Dominicains de Toulouse, dans le Sud-Ouest de la France propose 
un "kit spécial" pour la Semaine Sainte. Dans l'impossibilité de participer en pa-
roisse aux célébrations pascales, ce kit est constitué de fichiers PDF à télécharger. 
Du Dimanche des Rameaux au Dimanche de Pâques, les Dominicains proposent 
ces documents richement illustrés avec textes du jour mais aussi des méditations et 
"un geste" particulier chaque jour de la semaine, comme le jeudi Saint où est propo-
sé une liturgie pascale sous la forme d’un repas mémorial.  

Messe Chrismale 

S’il n’est pas envisageable de décaler la 
Semaine Sainte, la messe chrismale peut 
l’être. La conférence des évêques de 
France suggère de la célébrer dans les 
jours qui précèdent la Pentecôte. 

La messe chrismale est donc envisagée 
à la Cathédrale de Nantes le mercre-
di 27 mai 2020, à 18h30. 

http://saintclair-saintguenole-nantes.fr
https://www.dominicains.com/kit-semaine-sainte-2020/


Recevoir le Pardon de Dieu 

Le carême est toujours centré 

sur le retour à Dieu, sur la con-

version du cœur. Cette année, 

en raison de la mise en place du 

confinement pour limiter la 

propagation du COVID-19, il 

n’est pas possible de rencontrer 

un prêtre pour vivre le sacre-

ment de la réconciliation, ni de 

participer à une célébration 

pénitentielle. Comment faire la 

paix avec le Seigneur, comment 

recevoir la grâce de son par-

don ?  

Alors que nous sommes empê-

chés de recevoir l’absolution 

sacramentelle, l’Église propose 

de vivre un chemin de réconci-

liation avec Dieu, avec « la 

ferme résolution de recourir le 

plus tôt possible à la confession 

sacramentelle », afin de recevoir 

effectivement le pardon de ses 

péchés. Avec l’aide du Service 

de Pastorale Liturgique et Sa-

cramentelle du diocèse de 

Rennes, nous vous proposons 

cette démarche spirituelle pour 

demander et accueillir le pardon 

de Dieu.  

 

François RENAUD 

Administrateur diocésain 
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Se préparer le cœur 

Après avoir fait le signe de 

croix, j’invoque l’Esprit Saint 

pour qu’il éclaire mon cœur 

et me donne de prendre 

conscience de l’amour infini 

de Dieu, pour l’humanité 

tout entière et pour moi en 

particulier. Je demande aussi 

à l’Esprit Saint sa lumière 

pour obtenir un cœur con-

trit. 

1.Viens, Esprit-Saint, en nos 
cœurs, et envoie du haut du 
ciel un rayon de ta lumière. 
Viens en nous, père des 
pauvres. Viens, dispensateur 
des dons. Viens, lumière en 
nos cœurs. 

2. Consolateur souverain, 
hôte très doux de nos âmes, 
adoucissante fraîcheur. 
Dans le labeur, le repos ; 
dans la fièvre, la fraîcheur ; 
dans les pleurs, le réconfort. 

3. Ô lumière bienheureuse, 
viens remplir jusqu’à l’intime 
le cœur de tous tes fidèles. 
Sans ta puissance divine, 
il n’est rien en aucun 
homme, rien qui ne soit per-
verti. 

4. Lave ce qui est souillé, 
baigne ce qui est aride, 
guéris ce qui est blessé. 
Assouplis ce qui est raide, 
réchauffe ce qui est froid, 
rends droit ce qui est faussé. 

5. A tous ceux qui ont la foi 
et qui en toi se confient, 
donne tes sept dons sacrés. 
Donne mérite et vertu 
donne le salut final 
donne la joie éternelle. 
Amen. 

 

 

Écoute de la Parole de Dieu : 
Je lis un texte de la Parole de 
Dieu pour laisser le regard 
de Dieu pénétrer jusqu’au 
cœur de ma vie ; par 
exemple 1Jn 1, 5-10, ou bien 
Jn 15, 8-17, ou bien encore 
Mt 5, 1-12. 

Examen de conscience : 
A la lumière de l’amour de 
Dieu pour nous et de son 
appel à aimer comme lui, je 
relève les fautes présentes 
dans ma vie, les infidélités à 
l’amour du Seigneur (dans la 
relation à Dieu, aux autres et 
à moi-même).  

Demander un cœur contrit 

J’exprime ma contrition avec 
les paroles du Psaume 50 (3-
4.5-6a.11-12.14.19). 

Pour reconnaître mon péché, 
je dis Je confesse à Dieu ou 
l’acte de contrition,  

Prière litanique et demande de 
pardon 
J’implore humblement le 
Christ notre Sauveur qui 
intercède pour nous auprès 
du Père, afin qu’il me par-
donne mes péchés et me 
purifie de tout mal. 

Comme le Christ nous l’a 
appris et selon son comman-
dement, je dis : Notre Père.  

Action de grâce 
Je peux alors rendre grâce 
avec les mots mêmes de Ma-
rie, le Magnificat  

Mon âme exalte Le Seigneur, 

Exulte mon esprit en Dieu  
mon Sauveur ! 

Il s’est penché sur son 
humble servante ; 

désormais tous les âges me 
diront bienheureuse. 

Le Puissant fit pour moi des 
merveilles ; 

Saint est son Nom ! 

Son Amour s’étend d’âge en 
âge sur ceux qui Le crai-
gnent. 

Déployant la Force de Son 
bras, il disperse les superbes. 

Il renverse les puissants de 
leurs trônes, il élève les 
humbles. 

Il Comble de biens les affa-
més, renvoie les riches les 
mains vides. 

Il relève Israël, son serviteur, 

il se souvient de son amour, 

de la promesse faite à nos 
pères en faveur d’Abraham 
et de sa race, à jamais. 

Gloire au Père, et au Fils, et 
Saint-Esprit, pour les siècles 
des siècles. Amen. 

Conclusion 

Je termine ce temps de prière 
par un signe de croix.  



L’Espérance ( la Speranza) 
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La Speranza en Italie ces 
jours-ci, c’est le ciel d’un 
bleu dépollué et provocant, 
c’est le soleil qui brille obs-
tinément sur les rues dé-
sertes, et qui s’introduit en 
riant dans ces maisonnées 
qui apprennent à redevenir 
familles. 
  
La Speranza ce sont ces 
post-it anonymes par cen-
taines qui ont commencé à 
couvrir les devantures fer-
mées des magasins, pour 
encourager tous ces petits 
commerçants au futur 
sombre, à Bergame 
d’abord, puis, comme 
une onde d’espérance – 
virale elle aussi – en Lom-
bardie, avant de ga-
gner toute l’Italie : « Tout 
ira bien » . 
 
La Speranza c’est la vie qui 
est plus forte et le prin-
temps qui oublie de porter 
le deuil et la peur, et avance 
inexorablement, faisant 
verdir les arbres et chanter 
les oiseaux. 
  
La Speranza ce sont tous 
ces professeurs exemplaires 
qui doivent en quelques 
jours s’improviser créateurs 
et réinventer l’école, et 
se plient en huit pour af-
fronter avec courage leurs 
cours à préparer, les leçons 
online et les corrections à 
distance, tout en préparant 
le déjeuner, avec deux ou 
trois enfants dans les pattes. 
 
La Speranza, tous ces 
jeunes, qui après les pre-
miers jours d’inconscience 
et d’insouciance, d’eupho-
rie pour des « va-
cances» inespérées, retrou-
vent le sens de la responsa-
bilité, et dont on dé-
couvre qu’ils savent être 

graves et civiques quand il 
le faut, sans jamais perdre 
créativité et sens de l’hu-
mour : et voilà que chaque 
soir à 18h, il y aura un 
flashmob pour tous… un 
flashmob particulier. Cha-
cun chez soi, depuis sa fe-
nêtre… et la ville entendra 
résonner l’hymne ita-
lien, depuis tous les foyers, 
puis les autres soirs une 
chanson populaire, chantée 
à l’unisson. Parce que les 
moments graves unissent 
La Speranza, tous ces pa-
rents qui redoublent 
d’ingéniosité et 
de créativité pour inventer 
de nouveaux jeux à faire en 

famille, et ces initiatives 
de réserver des moments 
« mobile-free » pour 
tous, pour que les écrans 
ne volent pas aux foyers 
tout ce temps qui leur est 
offert. 
 
La Speranza – après un 
premier temps d’explo-
sion des instincts les 
plus primaires de survie 
(courses frénétiques au 
supermarché, ruée sur 
les masques et désinfec-
tants, exode dans la nuit 
vers le sud…) – ce 
sont aussi les étudiants 
qui, au milieu de tout ça, 
ont gardé  calme, res-
ponsabilité et civisme… 
qui ont eu le courage de 
rester à Milan, loin de 
leurs familles, pour pro-
téger leurs régions plus 

vulnérables, la Calabre, la 
Sicile… mais surtout qui 
résistent encore à cet 
autre instinct primaire de 
condamner et de montrer 
du doigt pleins de rage 
ou d’envie, ceux qui n’ont 
pas eu la force de se voir 
un mois isolés, loin de leur 
famille, et qui ont fui.  
 
La Speranza c’est ce poli-
cier qui, lors des contrôles 
des « auto-certificats » et 
tombant sur celui d’une 
infirmière qui enchaîne les 
tours et retourne au front, 
s’incline devant elle, 
ému : «respect maximum». 
 
Et la Speranza bien sûr, 
elle est toute concentrée 
dans cette «chemise verte» 
des médecins et le dévoue-
ment de tout le personnel 
sanitaire, qui s’épuisent 
dans les hôpitaux débordés, 
et continuent le combat. 
Et tous de les considérer 
ces jours-ci comme les vé-
ritables « anges de 
la Patrie». 
 
Mais la Speranza c’est aus-
si une vie qui commence 
au milieu de la tourmente, 
ma petite sœur qui, en 
plein naufrage de la 
Bourse, met au monde un 
petit Noé à deux pays d’ici, 
tandis que tout le monde se 
replie dans son Arche, pour 
la « survie », non pas des 
espèces cette fois-ci, mais 
des plus vulnérables.  
 
Et voilà la Speranza, par-
dessus tout : ce sont ces 
pays riches et productifs, 
d’une Europe que l’on 
croyait si facilement dispo-
sée à se débarrasser de ses 
vieux, que l’on pensait cy-
nique face à l’euthana-
sie des plus « précaires de 
la santé »… les voilà ces 

pays qui tout d’un coup 
défendent la vie, les plus 
fragiles, les moins produc-
tifs, les « encombrants » et 
lourds pour le système-roi, 
avec le fameux problème 
des retraites… 
 
Et voilà notre économie à 
genoux. À genoux au che-
vet des plus vieux et des 
plus vulnérables. 
Tout un pays qui s’arrête, 
pour eux… 
 
Et en ce Carême particu-
lier, un plan de route nou-
veau : traverser le désert, 
prier et redécouvrir la faim 
eucharistique. Vivre ce que 
vivent des milliers de chré-
tiens de par le monde. Re-
trouver l’émerveille-
ment. Sortir de nos rou-
tines…  
Et dans ce brouillard total, 
naviguer à vue, réap-
prendre la confiance, la 
vraie. S’abandonner à la 
Providence.  
 
Et apprendre à s’arrêter 
aussi. Car il fallait un mi-
nuscule virus, invisible, 
dérisoire, et qui nous rit au 
nez, pour freiner notre 
course folle. 
 
Et au bout, l’espérance de 
Pâques, la victoire de la vie 
à la fin de ce long carême, 
qui sera aussi explosion 
d’étreintes retrouvées, de 
gestes d’affection et d’une 
communion longtemps 
espérée, après un long 
jeûne. 
 
Courage, n’ayez pas 
peur : Moi, j’ai vaincu le 
monde! (Jn 16, 33) 
 
Ecrit par une religieuse de 
Milan 
 


